
Le R é p u b l i c a i n : D a n s  q u e l  é t a t  s e
trouve l ’agr iculture  f ranci l ienne ?

Christophe Hillairet : « Elle va aussi mal que
l’agriculture française, si ce n’est plus mal.
Nous devons faire face à de nombreuses
contraintes périurbaines, à une urbanisation
croissante qui engendre un mitage des terres
agricoles et des problèmes d’infrastructures
et de transports. Sans parler des incertitudes
qui pèsent sur le foncier. Et puis, en Ile-de-
France, on n’a pas la possibilité de délocaliser.
L e  R é p . : Quel les  sont  les  caractér is-
t iques  de  l ’agr iculture  f ranci l ienne ?
C.H. : Il s’agit principalement de grandes cul-
tures à dominante céréalière, mais aussi des
oléoprotagineux comme le colza qui laissent
des espoirs pour l’avenir avec le développe-
ment des biocarburants. Il y a aussi des zones
betteravières et du maïs, notamment en
Essonne. Sans oublier les cultures spécialisées
pour lesquelles il y a du souci à se faire.

LES CULTURES SPÉCIALISÉES EN GRAND DANGER
Le  Ré p . :  Quel les  cultures  sont  part i-
cul ièrement en danger ?
C.H. : A titre d’exemple, sur 60 arboriculteurs
recensés fin 2005, trois ont déjà disparu. Et
ils n’étaient pas spécialement en fin de carrière.

Le maraîchage, l’arboriculture, l’horticulture
et les pépiniéristes sont en train de disparaître
en Ile-de-France. Ils connaissent d’importants
problèmes pour trouver de la main d’œuvre,
les charges sont trop élevées, et lorsqu’ils en
trouvent, ils doivent encore leur dénicher un
logement. Ajouter à cela les 35 heures qui ont
entraîné une baisse de la fréquentation des
marchés franciliens. C’est bien simple, s’il n’y
a pas de volonté politique forte dans les pro-
chains mois pour sauvegarder ces cultures
spécialisées, l’an prochain, je ne vous parle-
rai plus que des grandes cultures. » 

Propos recueillis par O.F.

Point d’éleveurs essonniens cette année au 43e

salon international de l’agriculture. En revanche,
sept représentants du département dans des
domaines variés ont décidé d’exposer. Voici
leurs coordonnées pour mieux les retrouver
dans les allées :

• Murprotec (Villiers-le-Bâcle) : cette entre-
prise propose des solutions pour le traitement
l’humidité et sera présente sur l’espace Jardin
(hall 7.2, allée F, stand 11).
• Les Nicettes (Saclay) : fabrication de caramel
artisanal. Secteur Régions françaises (hall 4,
allée E, stand 41).
• La ferme du clos d’Artois (Milly-la-Forêt) :
société de production de bois de chauffage,
présente sur le secteur Régions françaises (hall
4, allée E, stand 39).
• Les cressonnières villa Paul (Méreville) : pro-
duction de cresson, secteur Régions françaises
(hall 4, allée F, stand 42).
• East Balt (Fleury-Merogis) : fabrication de
pains pour hamburger, sur le secteur Elevage
(hall 1, allée B, stand 6).
• La miellerie de Misery (Vert-le-Petit) : miel
au détail et en gros. Secteur Régions françaises
(hall 4, allée F, stand 47).
• Au-dessus, sur l’étagère du haut (Bouti-
gny-sur-Essonne) : fabrication de confitures
artisanales (lire article en page 3). Secteur
Régions françaises (hall 4, allée F, stand 49).

Ces Essonniens
qui exposent au salon 

« On n’a pas la possibilité de délocaliser »

Christophe Hillairet, 35 ans, président de
la chambre régionale d’agriculture.

Christophe Hillairet est depuis
décembre le nouveau président de la
chambre d’agriculture d’Ile-de-France.


